
CALENDRIER 
des EXPOSITIONS 

NICE 

PALAIS DE LA MEDITERRANEE. 
— La jeune peinture et la jeune 
sculpture méditerranéennes 64. 
Les lauréats de 1961 et 1963 de la 
Biennale de Paris. 

GALERIE S. MONTAUTI, 40, rue 
de France, Nice. — Exposition des 
œuvres récentes Vernet Bonfort 
(prix de l’U.M.A.M.). 

LA BOUTIQUE D'ART, Négresco, 
1, rue de Rivoli. Tél. 88.39.51. — 
« Printemps et jeunesse », vu par 
40 maîtres d’hier et d’aujour-
d’hui : Camoin, R. Dufy, R. Oudot, 
Savin, Toulouse-Lautrec, etc. 

MEDITERRANEE ■ Gazette 
♦ Patricia-G râce, heureuse comme une reine et même 
un peu plus ♦ Jeune peinture méditerranéenne 

et biennale de Paris : à l'opposé de Michel-Ange 
Un manteau s'ouvrant sur 

une robe sombre, son regard 
couleur de Baltique abrité der-
rière d'énormes lunettes, Patri-
cia-Grace, princesse de Mona-
co, entourée de la princesse 
Caroline et du. petit prince 
Albert portant une jaquette de 
cavalier anglaiset de sa mé-
re, Mme John Kelly , man-
tenu clair et robe sombre éga-
lement, a quitté son austère 
vieux palais de Grimaldi à des-
tination de Lisbonne, 

Avril au Portugal, c’est deux 
ou trois chansons et une tena-
ce légende. Le printemps de 
ce pays côtier adossé à l’Espa-
gne et baignant dans l’Atlanti-

que, passe, en effet, pour être 
le plus radieux d'Europe. 

Dans le port de Lisbonne, 
Patricia, sa mère et ses en-
tants, retrouveront Rainier à 

bord de son yacht tout neuf 
que la Hollande vient enfin de 

deux.semaines, ce ne 
sera que croisières, que fêtes 
et que récèptions, Le gouver-
nement portugais entendant re-
cevoir ces souverains avec tous 
les honneurs dus à leur rang. 

Comme disait cette grande 
dame britannique, à l’instant 
où la voiture princière quittait 
ce rocher fleuri qui est un peu 
la capitale du plus petit Etat 
d'Europe et que les carabiniers 
ramenaient les couleurs : 

« Il est préférable d’être prin-
cesse de Monaco que reine 
d’Angleterre : moins de sou-
cis, autant d’honneurs, plus de 
plaisir et plus d’honneur. » 
   

Le grand événement artisti-
que de la Côte d'Azur, c’était, 
par ce vendredi d’avril tout en 
soleil, tout en bleu horizon, le 
vernissage dans le hall d’un 
Casino de Nice de la Jeune 
peinture méditerranéenne. Ex-
position enrichie cette année 
par les envois de la Biennale 
de Paris qui comptaient en 
particulier des œuvres primées 
en 1961 et en 1963. 

La jeune peinture méditer-
ranéenne, même quand elle se 
complique de symboles et de 
vertigineux futurisme, c’est 
toujours de la lumière et de 
la violence. 

Quels que soient leur thème 
ou. leur inspiration, ces artis-
tes peintres ou sculpteurs, qui 
ont tous moins de 35 ans, sont 
marqués par la race et par le 
climat, par la couleur du 
temps. Qu’il s’agisse de cette 
« marine » brossée dans les ca-
lanques, dans la forêt de mâtu-
res d'un port marseillais ou 
dans des pinèdes voûtées par 
le vent, ou dans des paysages 
alpestres l'été, un été parfois 
hors de saison et souvent seu-
lement intuitif, s’étale sur tou-
tes les œuvres, 

Comme les années précéden-

tes, tes ouvrages exposés vont 
du figuratif intégral à l’abs-
trait le plus agressif soit en 
passant par l’utilisation arbi-
traire mais talentueuse ou un 
néo-primitif en général, fort sé-
duisant. 

L'apport de la Biennale de 
Paris nous conduit, lui, très 
loin dans l’indéfinissable, mais 
ses extravagances', même les 
plus outrées, sont •toutes, ou 
presque, de qualité. 

Voilà ce qui sans doute a 
incité les membres du jury de 
la Jeune peinture à attribuer 
le Grand prix de sculpture à 
M. Perot pour un ossement de 
mammouth ou de diplodocus, 
qu'il désigne sous le nom de 
« Masse africaine ». 

Ne disons point que c'est 
beaucoup moins bien que Mi-
chel-Ange ou que Canova. 

Disons seulement que c’est 
d’un genre très différent. 

Claude MARAIS. 

PALMARES OFFICIEL 
Grand Prix « Dorothy 

Gould » : Coignard. 
Prix de peinture du Pa-

lais de la Méditerra-
née : Garanjoud. 

Prix de sculpture du 
Palais de la Méditer-
ranée : Perot. 

Prix de peinture de l'U. 
M.A.M. : Farni. 

Prix « Grass Muck > : 
Liliane Marco. 

Prix de la Biennale de 
Menton : Grandjoud. 

Prix Montauti : Trouin. 
Prix de la Société des 

Amis des musées : 
Batail. 


